« Histoire(s), mémoires

et transmissions

en Île-de-France »
le 29 avril 2009, Maison des Associations de Solidarité, Paris
Présentation des ateliers 

texte explicatif sur le déroulement des ateliers  

Atelier 1 

Histoires et mémoires des quartiers : réalités populaires et transformations

Atelier 2 

Histoires et mémoires ouvrières: le rôle des lieux, des récits et des politiques publiques et associatives 

Atelier 3 

Mémoire des immigrations : enjeux d’histoire

Atelier 4 

Mémoires, action culturelle et pratique artistique : quels sont les enjeux de la pratique culturelle en regard du travail de mémoire ?  

Atelier 1 

Histoires et mémoires des quartiers : réalités populaires et transformations
Animation : Mohammed Ouaddane (AssociationTrajectoires)

Sans faire l’économie d’une approche critique sur ce que recouvre les notions de « quartiers » et celle de « quartiers populaires », il importe de questionner d’emblée la « production mémorielle » sur la question urbaine et plus particulièrement sur la question des « quartiers ». Celle-ci se développe depuis une  dizaine d’années, notamment sous l’égide d’institutions donnant lieu à des programmes d’action dans le cadre de politiques et dispositifs publics ou d’initiatives de collectivités locales (voir programme « Ville-Mémoire » de la DIV et de la Direction des Archives de France…).

Des « trous  noirs » persistent dans la recherche scientifique et historique et grèvent par conséquent la connaissance sur la question urbaine et des « quartiers ». Cependant, des travaux se développent sur quelques axes de réflexion : histoire des grands ensembles et représentations (voir les travaux d’Annie Fourcaut, Centre d’histoire sociale du XXème siècle), les villes nouvelles, histoire des politiques urbaines depuis le début des années 1970 (notamment sur les questions de ségrégation urbaine et sociale). Cette nécessité  de connaissance traverse en creux les opérations de renouvellement urbain et de « reconfiguration » des espaces sociaux d’habitat (ou requalification urbaine) et croisent différentes logiques : reconversions industrielles, recompositions sociales et spatiales des villes, transformations des problématiques de « l’intégration » et de la citoyenneté.

La question des « repères mémoriels » des « quartiers populaires » - parallèlement aux opérations de démolition de lieux de vie (grands ensembles, barres HLM…) – est de plus en plus investie par nombre de militants associatifs, chefs de projets, artistes ou enseignants pour « collecter une mémoire qui risque de disparaître ». 

Si le « besoin de mémoire » de groupes et collectifs en situation de ségrégation économique et sociale peut être légitime, il est nécessaire de s’interroger sur la multiplication des « actions mémorielles » :

· Quartiers populaires : espaces de ségrégation et dynamiques sociales ;

· Actions « mémorielles » et travail sur les « catégories » de représentation ;

· Actions et crédits publics, actions « mémorielles » et recompositions sociales et urbaines : objectifs explicites et implicites ; 

· Usages sociaux et politiques des actions « mémorielles » : instrumentalisation de « paroles d’habitants » et production d’histoires locales ;

· Pourquoi, qui et quelles mobilisations des acteurs et quelles articulations entre les acteurs institutionnels et les acteurs de terrain?

· Actions « mémorielles » et nouvelles approches de la question urbaine.

Expériences présentées : 

· Bilan autour de l’exposition et de l’ouvrage « Douce banlieue », par Frédérique Jacquet, Conservateur du Patrimoine, Directrice des  Archives municipales de Saint-Denis;
· Projection du film-atelier  « 4 000 Point barre », 2004 (15 mn), dans le  cadre du dispositif Passeurs d’Images coordonné par ARCADI en Ile-de-France, suivi d’un échange avec le réalisateur Julien Lahmi  et Claudie Le Bissonnais responsable du dispositif;

· « La petite Prusse » : histoire et mémoires du quartier des Quatre-chemins Aubervilliers-Pantin, par Carlos Semedo, Directeur de la Vie associative et des Relations internationales/Mairie d’Aubervilliers ;

· Mémoires des habitants et transformations urbaines : Le Franc Moisin entre histoire et mémoires, par Bénédicte Madelin, Directrice de Profession Banlieue.

Discutant / rapporteur : Pierre-Jacques Derainne (historien / MSH Dijon / Trajectoires) 
Bibliographie indicative :  

Claudie Le Bissonnais (sous la dir.),  

Mémoires plurielles, cinéma et images, lieux de mémoire ? Paris, Editions CREAPHIS-ARCADI, 2007

Foret Catherine (coord.), 

Travail de mémoire  et requalification urbaine : repères pour l’action, Saint-Denis la Plaine, 

Editions de la DIV, 2007
Alain Battegay 

« Les redéploiements des « nous » du patrimoine et de la mémoire en France, 

in revue Culture et Recherche, n° 114-115, hiver 2007-2008 
Thibault Tellier, 

Histoire des grands ensembles, mémoire des habitants : quels enjeux pour les historiens, 

programme « Ville et mémoire » DIV/DAF, 2006

Atelier 2 

Histoires et mémoires ouvrières: 

le rôle des lieux, des récits et des politiques publiques et associatives 

Animation : Tangui Perron, chargé du patrimoine audiovisuel à Périphérie (centre de création documentaire en Seine-Saint-Denis), avec le soutien de l’Ihovam

Coincées d’une part entre les productions mémorielles des nombreuses et parfois anciennes associations liées à l’immigration et les publications relevant de l’histoire de l’immigration (coloniale, post-coloniale ou non) et, d’autre part, entre les productions émergentes des mémoires des quartiers populaires, l’histoire et les mémoires ouvrières semblent aujourd’hui les parents pauvres des politiques publiques, de l’intérêt médiatique, voire des productions associatives et militantes. De plus, l’histoire  des usines et des entreprises, celles du travail, des travailleurs et des luttes, n’auraient plus qu’un rapport lointain entre elles. Parallèlement à ces disjonctions, sans doute dommageable sur le plan historiographique, on observe une «patrimonisation » partielle de certains lieux industriels. 

Mais que garde-t-on quand on conserve les murs d’une usine ? Qu’invente-t-on alors à l’intérieur ? Que détruit-on quand on la rase ? 

D’autre part, les récits littéraires, les blogs et les images apparaissent comme les lieux où s’écrivent désormais une histoire et des mémoires ouvrières pour lesquelles émerge une certaine demande sociale. 

Cela n’exempte pas pour autant les pouvoirs publics et l’Université de tout effort d’accompagnement, d’approfondissement et de prolongement…. 

Ces questions seront au cœur de cet atelier qui mêlera témoignages et retours d’expériences, analyse et projection d’extraits de films. 

Témoignages et analyses : 


· Martine Sonnet, historienne (ingénieure de recherche à l'Institut d'histoire moderne et contemporaine du CNRS), écrivain et blogueuse.

· Michel Pigenet, professeur d’histoire contemporaine, université Paris 1

· Areski Amazouz, ancien ouvrier à Renault Billancourt, membre de l’ATRIS (Association des Travailleurs de Renault Ile Seguin)

· Denis Gheerbrant (sous réserve), cinéaste

Projection d’extraits de films :

Et la vie (1991) de Denis Gheerbrant

Haya (1982) : intervention de Tangui Perron sur « les mémoires et représentations des grèves ouvrières 

de l’usine Citroën-Aulnay du printemps 1982 » à partir d’extraits du film de Claude Blanchet redécouvert par « Histoire d’un film, mémoire d’une lutte », Haya (1982).

Discutante / rapporteur : Laure Pitti, maître de conférences en sociologie, université Paris 8 / ERASME

Présentation des intervenants et sélection bibliographique :

Laure Pitti, maître de conférences en sociologie, université Paris 8 / ERASME.

« "Travailleurs de France, voilà notre nom". Les mobilisations des ouvriers étrangers dans les usines et les foyers durant les années 1970 » in Ahmed Boubeker et Abdellali Hajjat (dir.), Histoire politique des immigrations (post) coloniales, Paris, Amsterdam, 2008, p. 95-111.

« Renault-Billancourt », en collaboration avec Nicolas Hatzfeld, Jean-Charles Leyris et Alain P. Michel, in Michel Pigenet (dir.), Mémoires du travail à Paris, Paris, Créaphis, 2008, p. 225-314.

« Penarroya, 1971-1972. Deux films, deux regards, une mobilisation » in Tangui Perron, Histoire d’un film, mémoire d’une lutte : Étranges étrangers, un film de Frédéric Variot et Marcel Trillat, Paris, Périphérie / Scope éditions, 2009, pp. 152-173.

Catherine Omnès, Laure Pitti (dir.), Cultures du risque au travail et pratiques de prévention au 20e siècle. La France au regard des pays voisins, Rennes, Presses universitaires de Rennes, à paraître en avril 2009.

Martine Sonnet, historienne (ingénieure de recherche à l'Institut d'histoire moderne et contemporaine du CNRS), écrivain et blogueuse. 

Elle est sortie de sa spécialité d'origine, l'histoire des femmes au XVIIIe siècle, pour consacrer un ouvrage aux années passées par son père aux forges de la Régie Renault à Billancourt : Atelier 62 paru en 2008 aux éditions Le temps qu'il fait. 

Elle sera entre autre sollicitée sur l’écho important que son livre a connu et sur les rencontres au sein des médiathèques, des CE et sur le net qui a suivi sa publication.

L’éducation des filles au temps des Lumières (Cerf, 1987), 

Chronologie de la France moderne, Que-sais-je n° 3178 (PUF, 1996)  

nombreuses collaborations à des ouvrages collectifs, dont l’Histoire des femmes dirigée par Georges Duby et Michelle Perrot (tome 3, XVIe-XVIIIe siècles, rééd. Perrin, 2002) et Histoires d’historiennes (PUSE, 2006).

Site internet : http://martinesonnet.fr/Site/Accueil.html 
Michel Pigenet, historien, sera non seulement interrogé comme historien du mouvement ouvrier et comme universitaire mais également comme ayant participé à recueil de témoignages sur le travail dans le XIème arrondissement de Paris.

Regards sur le syndicalisme révolutionnaire : Victor, Émile, Georges, Fernand et les autres, 

Ed. D’albret, 2007

Mémoires du travail à Paris , Broché, 2008 

Retraites : une histoire des régimes spéciaux (ESF Ed., 2008).

Areski Amazouz, ancien ouvrier et responsable culturel à l’Atris (Association des anciens Travailleurs Renault billancourt Ile Seguin), il sera sollicité sur le combat que mène son association pour créer un lieu de mémoire et d’histoire ouvrière sur l’Ile Seguin.

Atelier 3 

Mémoire des immigrations : enjeux d’histoire

Animation : Hédi Chenchabi (association Aidda)

Depuis les années 1980, des associations et acteurs se veulent des témoins des mutations de la société française et intègrent la notion de sauvegarde des traces des populations étrangères, de l’engagement des hommes, des femmes, des travailleurs et des jeunes générations dans la vie de la Cité comme un élément important de la transmission d’une histoire populaire peu ou pas connue.

Des associations, dans leur diversité d’approches et d’actions, ont intégré la question de la mémoire et de l’histoire de l’immigration comme une dimension parfois centrale de leur objet social et de leurs activités. Elles  se sont professionnalisées et ont produit des outils et réalisations dans une optique d’ouverture et de valorisation des patrimoines et des archives de l’immigration. 

Ces acteurs nouveaux qui s’intéressent à l’histoire sociale et coloniale et à la place des migrants dans le pays, la région, la ville, le quartier, avec l’appui d’historiens et de sociologues de l’immigration, vont multiplier les initiatives, mobiliser des chercheurs, révéler des parcours, des personnalités marquantes ou anonymes avec pour souci majeur la mise en lumière de toutes les histoires collectives et singulières méconnus et la sauvegarde d’une mémoire en voie de disparition rapide dans la perspective de favoriser la transmission aux générations futures qui font la France de la diversité tant souhaitée.

A des degrés divers, ces associations interviennent principalement en tant que porteurs de projets militants éclairant sur les luttes des différentes générations de l’immigration mais aussi en tant qu’animateurs de lieux de ressources et d’expertise en vue de :

· mettre en place des initiatives et des centres de ressources spécialisés mettant à la disposition des institutions et des porteurs de projet les ressources documentaires, iconographiques et les archives qui étaient jusqu’ici dispersées, peu connues et peu accessibles ;

· sensibiliser les associations de l’immigration et de solidarité avec l’immigration sur la problématique de sauvegarde des archives quelque soit leurs formes ou supports ;

· former et accompagner des opérateurs associatifs qui prennent en charge un travail sur la mémoire, les archives et s’investissent dans la réalisation de projets locaux ou de dimension nationale ;

· venir en appui par le conseil, le prêt de documents, l’aide à la réalisation d’actions pédagogiques, de livres autour de l’histoire et de la mémoire de l’immigration ;

· diffuser une information centrée sur la thématique de la mémoire et être partie prenante des initiatives dans ce domaine ;

· aider, par un travail et des productions de qualité, à faire en sorte que les personnes issues de l’immigration et les jeunes générations soient considérées comme des acteurs à part entière de cette histoire qui est la leur en intégrant aussi les exigences d’un travail historique et d’une sauvegarde de la mémoire qui ne peut plus ignorer leurs apports.

Aussi, il s’agira dans cet atelier de :

· réfléchir sur la problématique de l’histoire et de la mémoire des immigrations et de leur sauvegarde au niveau des acteurs associatifs, universitaires et institutionnels de la région ; 

· donner un aperçu sur la diversité des réalisations dans ce domaine dans les quartiers, les établissements scolaires et montrer en quoi elles participent au «vivre ensemble» ;

· s’interroger ensemble sur le sens de l’action dans ce domaine et sur la diffusion des travaux dans une optique interculturelle et de valorisation des apports de tous à notre histoire nationale, régionale et locale.

Les expériences seront présentées sous le prime de questions : 

· Comment ces luttes emblématiques ont-elles transformé la société et nos représentations au cours des trente dernières années dites de crise ?

· Quel héritage pour les jeunes générations et comment les historiens et les acteurs peuvent s’en saisir pour en transmettre l’histoire, la mémoire et les valeurs au plus grand nombre ?

Expériences présentées :

· Présentation du projet « Traces » porté par l’association ATF sur les luttes des femmes de l’immigration (présenté par Nadia Chaabane).

· Présentation du travail de l’association Génériques sur l’histoire et la mémoire des immigrations.

· Projection de vidéos de l’association Canal Marches retraçant les luttes des sans-papiers.

Discutant / rapporteur : Jean-Yves BLUM LE COAT, Doctorant en sociologie-URMIS (Univ. Paris 7- IRD)

Bibliographie indicative :  

Presse et mémoire, France des étrangers, France des libertés, Mémoire Génériques, 

Collectif, éditions ouvrières, Paris, 1990.

Brahim Chanchabi, Hedi Chenchabi, Juliette Spire et  Françoise Wassermann (dir)

Rassemblance, un siècle d’immigration en Ile-de-France, Ed.Syros/Ed.AIDDA, Ecomusée de Fresnes, Paris, 1993.

Ahmed Boubeker, 

Familles de l’intégration : les ritournelles de l’ethnicité en pays jacobin, Stock, Paris, 1999.

Emile Termine

France, terre d’immigration. Gallimard, Paris, 1999.

Les étrangers en France : guide des sources d’archives publiques et privées : XIXème–XXème  siècles (3 vol.), Génériques, Direction des Archives de France, Paris, 1999.

Mogniss Abdallah

J’y suis, j’y reste : les luttes de l’immigration en France depuis les années soixante. Reflex, Paris, 2000.

Marie-Claude Blanc-Chaléard,

Histoire de l’immigration, La Découverte, Paris, 2001.

Vincent VIET 

Histoire des français venus d’ailleurs, de 1850 à nos jours, Perrin, Paris, 2003.  

Janine Ponty 

L’immigration dans les textes, France, 1789-2002, , Belin, Paris, 2004.

Patrick Weil, S. Dufoix,

L’Esclavage, la colonisation, et après ..., PUF, Paris, 2005.

Patrick Weil

La République et sa diversité. Immigration, intégration, discriminations, 

Le Seuil, Paris, 2005. (La République des idées).

Thierry Bllin,

Les sans-papiers de Saint-Bernard: mouvement social et action organisée, L’Harmattan, Paris, 2005.

Patrick Weil

La France et ses étrangers. L’aventure d’une politique de l’immigration de 1938 à nos jours, 

Gallimard, Paris, 2005.

Revue « Les chantiers de l’histoire. Historiographie de l’immigration », 

HOMMES ET MIGRATIONS n° 1255, mai -juin 2005. 

Smaïn Laacher
L’immigration, le Cavalier Bleu, Paris, 2006. (Idées reçues).  
Evelyne Ribert

Liberté, égalité, carte d’identité : les jeunes issus de l’immigration et l’appartenance nationale, 

La Découverte, Paris, 2006.

Gérard Noiriel

Le creuset français : histoire de l’immigration, XIXe-XXe siècle , Nouv. éd. Points, Paris, 2006.

Danièle Lochak,  
Face aux migrants : Etat de droit ou état de siège ?, Textuel, Paris, 2007.
Benjamin Stora, Émile Témine,

Immigrances. L’immigration en France au xx éme Siècle, Hachette, Paris, 2007.   

H. Saidi,
Mémoire de l’immigration et Histoire coloniale, L’Harmattan, Paris, 2007 (Espaces interculturels).
Pascal Blanchard et Isabelle Vevrat-Masson (dir), 

Les guerres de mémoires, la France et son histoire, La Découverte, Paris, 2008.

Atelier 4 

Mémoires, action culturelle et pratique artistique : quels sont les enjeux de la pratique culturelle en regard du travail de mémoire ?  
Animation : Gabriel Gonnet, Réalisateur,  La Cathode / Dominique Renaux Collectif Fusion
Tout le monde reconnaît la force de l’action culturelle sur le travail de mémoire entrepris avec les populations d’un territoire donné, et cela quelque soit finalement l’axe d’étude retenu : mémoire des quartiers, mémoire inter générationnelle, mémoire de l’immigration, mémoire du travail... Peu ou prou en effet, on mesure la capacité de l’action culturelle à jouer le rôle de révélateur de points communs entre les populations, à apporter un complément de plus en plus indispensable au travail de l’historien, à favoriser le « vivre ensemble » en aidant à la compréhension mutuelle...

· La matinée aura pour thème : Pratique artistique et travail de mémoire
La pratique artistique comme  outil  d’ouverture, déclencheur d’une mémoire jusque-là fermée, ignorée, cachée, retenue : la recherche des traces, travail sur le sensible, démarche créative, implication, mise en mouvement, engagement des participants. Partage d’expériences d’interventions culturelles sur la mémoire : environnement, choix retenus, publics, objets d’étude, pratique utilisée, parcours et résultat … Réflexion sur la relation entre commande publique et travail avec les habitants, dans le cadre d’action culturelle sur la mémoire : les déclencheurs, le terrain, adéquation et/ou décalage, timing des différents protagonistes…

· L’après-midi aura pour thème : Transmission, identités, pot commun, métissages

L’action artistique comme révélateur d’une mémoire commune : Transmission construction d’une identité, changements d’images, valorisation d’histoires et de parcours personnels ou collectifs. La construction d’un pot commun.

L’action culturelle autour de la mémoire dans les dynamiques du vivre ensemble, de la cohésion et de la transformation sociale. Une construction qui fait sens à plusieurs, démarche collective, rencontre, partage, jeu de miroir : jeunes/anciens, groupes sociaux, métissage, lieux et quartier, travail et quartier

Expériences présentées : 

Matinée :

· vidéo.: projection de "Vidéo fenêtre", Quartier Double Couronne – Saint Denis, présentation de sa démarche par Anne Philippe

· théâtre ; vidéo d'une expérience théâtrale "Dessine-moi un Français!", présentation de la démarche de la compagnie par Martine De Koninck

· vidéo.: projection d'une vidéo d'Atellanes, présentation de sa démarche par Marc Flavigny
· voyages interculturels APCV, présentation de la démarche 
Après-midi :

· vidéo. Montage autour d’extraits de films autour de le transmission : « Meli mélo », « Emeute émotion » « On n’est pas des Steaks Hachés » « 140-142 rue Oberkampf », présentation de la démarche de la Cathode par Gabriel Gonnet

· théâtre. Handy & Manchu, présentation de la démarche de la compagnie Handy & Manchu

· musique. Mafouz , présentation de la démarche de Mafouz

· archives familiales, photographies par Collectif Fusion, présentation de la démarche de recueil d'archives familiale par Dominique Renaux
Discutants / rapporteurs : Pierre Gaudin (Historien, ethnologue et animateur des éditions Créaphis),

Isam Idris (Psychologue à la Maison de Solène et à l’Hôpital Avicenne)

Bibliographie indicative :  

Sylvie Robert, 

Le capital mémoire, Editions Charles Léopold Mayer, 2005

Léopold Sédar Senghor, 

Le dialogue des cultures, Le Seuil, 1992

Annick Thebia-Melsan et Gérard Lamoureux (éd.), 

Aimé Césaire, pour regarder le siècle en face, Maisonneuve et Larose, Paris, 2000.

Roger Toumso et Jacqueline Leier, 

Aimé Césaire, du singulier à l'universel (Actes du colloque international de Fort-de-France, 28 au 30 juin 1993) 

n° spécial d'Œuvres et Critiques, 1994

Claudie Le Bissonnais (sous la dir), 

Mémoire (s) plurielles(s),Editions Créaphis, 2008

L’ART EN BANLIEUES ! Contre feux, revue Cassandre n° 65 et 66, avril et juillet 2006

Nicolas Journet (coord), 

La culture de l’universel au particulier,  Editions Sciences Humaines, 2002

Jean-François Dortier, 

Les sciences humaines. Panorama des connaissances, Editions Sciences Humaines, 1998

Jean François Dortier, 

L’homme, cet étrange animal. 

Editions Sciences Humaines, 2004

Joël Candau, 

Anthropologie de la mémoire, 

Editions Armand Colin, 2005

Liens externes Aimé Césaire, poète de l'universelle fraternité : site consacré à l'œuvre et à la pensée du poète (textes de Xavier Orville) et Pour regarder le siècle en face : exposition montée par l'UNESCO en l'honneur du poète en 1998 et « Aimé Césaire, une voix pour l'histoire » Documentaires sur Ina.fr

